
Nouvelles du j our
L'échec relatif de la conférence de

Boulogne.
Ferme» déclarations de M. Millerand.
Une campagne d'Orient en perspective.
Laborieuse élaboration du cabinet alle-

mand.
Todt s'est bien pass'S S Boulognc-sur-

Mcr. Mais on n'a fait , qu 'y enfoncer une
porte ouverte.

Rappelons que M. MiUerand et M. Lloyd
George, avec <ni san4 Ici délégués des
aulres alliés, devaient décider-r c» qu'ils
feraient au, sujet «les içKlejnnités allemandes.
D'abord, quelle serait la forma de ces
indemnités? Puis «Kimmenli seraient-elles
altribuées?

On disait que, sur le ipremiai point,
M. Millerand avait de nouveau gagné
M. Llovd George a des versements pério-
diques donl la somma équivaudrait à la
totalité des réparations dues par l'Allema-
gne. En réalité, oit n'en sait rien , et l'on
croit plutôt le <*ontrairc.

Sur le second point, l'Italie avait pris
l'offensive/ et la réunion de Boulogne a
entendu lç comte Sforza demarider qu'on
établit une autre base de répartition.

'Finalement,, sur. ces deux points essen-
tiels, ita. a décidé de se réunir encore pour...
décider quelque chose. Les experts finan-
ciers des Etats alliés se retrouveront pour
faire des propositions cn vue d'un arrange-
ment qui seraii arrêté à Bruxelles, le 2 juil-

|viet , comme acte prtparatoireà la conférence
de Spa. Voiln donc encore deux conféren-
ces en perspective avant celle qui devait être
la dernière.

N'ayant Pu aboutir sur la question des
indemnités, la conférence de Boulogne, pour
ne pas se^ séparer sans avoir absolument
rien fait , s'est rajetée de nouveau sur le
licenciement de l'armée allemande. On de-
mande encore une fois au gouvernement de
Berlin de réduire l'armée allemande à'
100,000 hommes ; mais déjà on lui fait sa-
voir que celte réduction ne sera pas consi-
dérée comme obligatoire pour la date fixée
du 17 juillet.

" En Téponsc à" l'interpellation du socialiste
Lafont , M. Millorand a défini , hier jeudi ,
ù . la Cliambre française, l'attitude du gou-
vernement à l'égard de la Russie. Relations
commerciales, oui ; , relations politiques ,
non. _C uMilicrand, en même temps, a mis
en relief les raisons qu'aurait l'Angleterre
de restes* aussi à l'écart, en disan} que , tout
en' voulant renouer des liens avec Londres,
Lénine invitait les ouvriers anglais à faire
la révolution..contre leur ^uycriixempnt. Lc
chef, du ministère français a ajouté que, le
jour où le gouvernement des soviets, aura
affirmé ;qu'il se d-klarait solidaire des dettes
extérieures contractées par les régimes qui"
Fontvpréoédé, on pourra entrer cn conver-
sation ; jusque là, nop, *

(L'apparition menaçante des troupes tur-
ques nationalistes dans la prcsgu'ilc d'is-
mid ,, en face de Constantinople, a mis en
enjoi-les cliàncellcries. La oonférenee. des
'Alliés ' s'est occupée incontinent de cette
affaire et _ diîcidé d'accepter le concours
militaire de la Grèce, pour repousser les
forces ottomanes de Kemal pacba. M. .Véni-
zélos a offert la «centaine de mille homnies
<pie Ja Grèce enlrelient à Smyrne. Il de-
mande, en retour, que la Grèce soit autori-
sée à faire avancer vers Cons tan fuipple ses
divisions da la Thrace.

D'autre part, les Alliés font partir pour
lés eaux turques bateau suc bateau et y
acheminent des troupes de renfort.

' «Ainsi s-anxw-ce une nouvelle campagne
qui risque d'être (longue ct coûteuse cn hom-
mes ct en argent. L'homme malade a la
vie dure»

• «* .
On croyait «que, le nouveau chancelier

allemand n'avait plus qu'à présenter son
ministère au Reichstag; mais des difficul-

tés imprévues se sont produites et tout est
remis en question.

Les groupes parfemenfaires se sont réunis
hier pour délibérer.

* •*
Pour (justifier le bojxollage de la Hongrie,

la presse socialiste . répand des récits qui
font voir la situation à Budapest et dans
la province sous les plus noires couleurs.
A l'en <*roire, la Hongrie serait livrée aux
exploits d'une bande de buveurs de sang.
Mais le rapport de la mission militaire* an-
glaise réduit à néant ces légendes intéres-
sées «t môme la commission ouvrière .bri-
tannique qui a enquêté là-bas reste , dans
ses conclusions, fort en deçà des dires des
journaux. Ainsi , on a la-?-^. Je cliiffre de
50,000 prisonniers politique et de 5000 oon-
damnations à mort ; en réalité, il y avait
2411 personnes internées quand la commis-
sion ouvrière britannique a fait son en-
quête et il n'y a pas eu plus de 50 personnes
passées par les armes.

Quand on se souvient des horreurs perpé-
trées par les sanguinaires séides de Bêla
Kun pendant les 139 jours du icgne bol-
ehéviste eh Hongrie et qu'on songe aux
torrents de sang que Je Soviet a fait couler
en Russie, on est outré de l'impudence des
diffamateurs de la restauration hongroise.

«N'est-il pas frappant, au surplus, que . le
mot d'ordre du boycottage do la Hongrie
soit lancé au moment où les Alliés discu-
tent de ,1a reprise des relations avec la
Russie bolehéviste ? Gésl un' vrai défi.

la parole du Pape
et ragitation agraire en Italie

iua-*ano, 23 /H in.
Lo nouveau, document pontificoî sur l'agi-

tation ouvrii-c et agraire , adra_sé ù rJ0pis:opai
«le ta Vénétie, s'aljoutant à 3a tétine à l'évêque
de Bergame, constitue un avertissement sérieux
mis «silli_iques. Il martjuc encore plus vigou-
reusement les «Uftieultés t. 5e* responsabilités
du inouvianciif social; iJ Jic faut pas, pour des
avantages séduisa.tj <lu -moinen.'., compromet-
tre les principes «t avec eux les avantages
défini-tifs - .de l'action oliretienne-.soci.-rlc qui,
tout en déploy-ant i!c" drapeau <le 3a -justice, ne
doit jamais oublier, «juànt au» «moyens, 3es lois
iuipirescriiptililps de ia morale chrétienne.

Dans le fond, le grand uvouvement des digues
blanches, dans la province de Trévise notani-
nient ci les conitriies -voisinantes des provinces
de.Padoue et d'U<l_ie,. de «même <jue celui d<rs
ligues s<r_rs dc la provbwe de Crémone, était
'«•"'g'ïUme. Sans cala, les Unions catholiques du
travail ne «3'__n_cut pas nus en train. <Des exoi-
yentiems meilleures en faveur des ouvriers s'im-
posaient, au risque de . voir des aspira-lions
justifiées exploitées ipax les socialistes, partout
A l'affût. Mais on n'a pas «su partout ««- garder
des excès. II- v eut p'aT-ci par-ïà , «levai- la
résistance ct H'opinitltreté patronale , des vitres
cassées et même des granges brûlées. Vrai est-
il <pie ila presse libérale, en général, -s'<*st fait
un pfladsir d'exagérer'les «dbo-scsi On n'a jamais
voulu pardonner au parti ' populaire d'avoir
«mllevê aux -vieilles cariatides parlementaires
du libéralisme plus ou imoins modéré l'appui
des «gros bila&loas à'éïeciteurs croyants.

'D'ailleurs , qui . dU agHation dit fièvre... avec
ses conséquences. Que l'on songe «in peu aux
agitations politique. --ite «jadis... " et «le -•mainte-
ntfnf , m-fîme dans ies cantons «tes plus rangés-
el les plus conservateurs «le notirc «libre
llclvélie!
' Actuolloincnl, île oadmc est revenu ii Trévise

et i'i 'Crémone. Dans ' «les deux' provinces, les
ligues des" paysans et celles des patrons se sont
accordées ct «lt!"nouvelles conventions ont été
sellées devant Tatrforilé, grâce aussi tà ala' mé-
dia tion du mini-ïtre de l'aBrimllure (Micfceli.
du parti populaire . Les da'pnli's populaires de
,ce«* régions se sonl employés cire aiivivi dans ce
sens, y compris le «boii'nltant avocat JligtidVi.
dont 3'éloquenci* peut avoir parfois des accents

troublants poux «les-«M*»!!*** peu habituées aux
éclaU des vague* pcip_iàircs, ' mais d«int ic
cœur est celui d'un Ills dévoué de 3'Eglisc.

: * - ' .• - j .JB, M.

Au ConseU national
._ ¦... flftne , 2i juin - ;

• .ba Cliambre «reprend ;Vcxamien de la gestion.
M. Dedual «rapperte eut le Tribunal fédéral. M.
llabçrlin, cbçf du DéparltiiKait aie justice, an-
nonce que la loi sur l'organisation judiciaire va
étire «revisée, ainsi que celle' sur — pr«>oé-_UTe pé-
nale 4éx_rar_. & .-

Aiwès un «rapport de M. Wgrtcli, la gestion
du Tribtatal /akiéraî <_**: a*«surances est apptou-
yeSe..Fuis on passe aun•posto-rfs.
. «M. Jeeger demande -que la commission «ie ges-
ti«3n *KHt nommée au «_.inmenfc»_i«*nt de l'exer-
cice ot renouvelée chaque année par «moitié.

M. Zschokke iiomaan_c que seuls soient nom-
més dans, Vadmvmts4ra«tk>n «fédérale, aux places
pour lesquelles le titre d'imgénicur <*st exigé, les
ingénieurs et a-rchiteotes dipl«'»més.

M. iffœli propose Se nommer 4c*u««?s ks per-
sonnes qui ont «fuit preuve tte connaissances ont-
tisanlcs. — -L -,'.¦.is> '-¦'

M. Chuard, chet «du .D*àpart«Mn*ent de riolc-
rieur, dit ijue le Consei} SéAivai est disposé à ac-
eepter ta molioii sons' uce* -lonshc .moins impt-ra-
tive. Depuis q«i'cm égalise et nivelle les traite-
ments, radmin_iJralion a de plus cn plus il»;
peine à s'-entourer d'hommes compélents, pwee
qu'elle né peut plus tes. rp-jyier asser.

La motion est votée ious forane dinvKaiion.
M. Zschokke propose que l'Hôtel ¦Mélropo!a,,

à Interlalien, soit acheté par la iConfédéralion et
approprié aux besoins de l'administration fé-
dérale.

M. Michel propose de faire île «même avec ks
hô'i-.'Is de toute la «région «llntoriakcn. Ce serait
une manière efficace dv venir en aide à l'in-
duslrio lioleXère ct de dégorger, les rlUe* sor-
peuplées.

M. Chuard, conseiller 'fédéral, dréciarc «lue lc
Conseil fédéral est disposé à étudierr la question
dans son ensemble.

iM. Jeeger demande, au nom de la commis-
sion , «pic la police féila'rale îles élrangen» soil
limitée à un simple contrôle des passeports à la
frontière.

Lc détja*, est interrompu à midi 10.

. Berne, 24 juin.
A 4 h. Yi, séance de edevée.
On reprend la diecussico du postulat -relatif

à ta poiiee des «hra_gcrs.
M. Rochaii <kauande la suppression complète

dc l'Office -des éKangcrs. Alors que les Snisecj
peuvent voyager Kbroment dan» les pays étran-
gers, ies «.«rangers qui voyagent chez nous sont
soumis â Joules sortes àc lracjiiser'ieys; un cpin-
tmerçant a dû «ie présenter à vingt polices diffé-
rentes lors d'un voyage d'affaires dans unc par-
lie de la Suisse. Toutes nos in-duslries "souffrent
do cet état de»choses. It s'agit de favoriser, le
tourisme et le commerce.

M. Bcllex expose quil y a. en Suisse, 4 à S
milliards engagés dans le tourisme ; 43,000 em-
ployés vivaient, en 11)12, de l'industrie des étran-
gère. La «police des étrangers décourage îes tou-
ristes par ' ses prescriptions compliquées. IM.
IJettex demande la création d'nn passeport spé-
cial pour, if s  étrangers désirant séjourner dans
Jes Jiôlek et n'exerçar.t aii-rmic profession el
aucune industrie. La situation de. irhôlçMerie se-
rait désespérée si cette Raison devait ressemblei
aux cinq précédentes.

«SI. Welitr se plaint «le ce <jue 3a police- de l'ar-
mée n 'ait pas reçu des instructions suffisantes.

M. Walther eslime que la crise du change
joue un rôle aussi agranaf que ia police des étran-
gers. .La campagne «menée en Suisse contre la
police «les étrangers sest répercutée-à ,1'é.ran.
ger. où les faits ont été souvent grossis et défor-
mes. L'oraicna* propose un amendement qui dit :
Des mesures doivent être prises ' pour que le con-
trôle «les étrangers il la frontière s'opère rapide-
ment et saris frais. Lc contrôle à l'intérieur'doit
être siàrplitii le pîus possible, de manière à nt*
pas constitua* une entrave pour le tourisme.

M. Ilolenstein expose que ta police des étran-
gers a été un utile instrument de protection con-
tré rewalris.-aoment de la Suisse par «Jes étran-
gers indésirable»*. La crise d'e l'hôtellerie daté «Je
bien avant la guerre. Elle est due aii fail que
trop de capitaux ont étié engagés «L-nis l'hôtelle-
rie. L'dràteur «jw-opose le rejet «lu postulat.

«Xf. ' iA'oôs proteste contre «le ri/jfinic' policier in-
troduit dans toi** les pays du monde, la Suisse
y comprise. Les socialistes voteront lc postulai
•do la * commission. . - . '_

M:' Hœberlin, clief du Département dc justice,
décl_re qu 'il ne faiit pas conàd_-'er la police dei
étrangers au point île vue hôtelier seulement ,
mais au point de vue de l'intérêt général du
pays, l.e bnt i*s>-cni'irl de cet organisime -est n 'em-
p«**cher «pie notre pays-ne soil envahi piw t'«:la;-
incnf étranger et nul pay» n'a plus 3>esoin ii*
•«roteeticaï q«ie le inVre. tl est impossible nu
Conseil féiiér.ïl d'accepter un postulat d'une

forme aussi catégori<iue. parce qu 'il doit , dans
l'int-rBt dù pays , conserver ia police daas étran-
gers dans certaines limites. Ceux qui ont dp
plaintes à faire devraient nous apporter des
propositions précises et non de vagues postulats.
L'orateur énumère diverses «mesures qui ont élé
prises pour faciliter le passage de la frontière
et celles qui vont être prises 'd«ns l'intérêt des
voyageurs : suppression d'une partie «les for.
riiafités «ians les consulats , suppression de la
taxe' d'enirée et «le sortie, etc;
' M. 'ilœberlln rejette le postulat el accepte
ramcndeOTamt WaUher. Six orateurs son. uicore
inscrits. Par 55 voix contre 38, la CKarmbre dé-
cide la clôture du débat.
. La séance est levée à 7 beures 00.

IMPRESSIONS DE SÉANCE

Ou nous écr-t de Borne *.
Les nominations complémeif̂ iires au tribu-

nal fédéral des assurances, a_kvrg> par l'arrêté
récent des Chambres tkàéra.es, se son} passées
.dans nne harmonie touchante. C'est la première
fois que la proposition imprimée pour une
élection dc __t* importance portait en tête îes
noms de tous-îes groupes politiques sans «îxcep-
tion.

Va distribution des sièges ne pouvait être
plus équitable. Les «leui membr«x du tribunal
qui siègent déjà dc façon permanente sont
MM. Piccard ct «Albisser, Se premier radical,
le second grutléen. D«s trois nouveaux mem-
bres p«aimanen!s élus jeudi, M. Berta est radi-
cal, M. Louis -de Segesser «—tholique et CM. Stu-
der socialiste ; k groupe libéra; s'est contenté
d'un juge assisseur. JL «le Segesser est petit-
.Es du célèbre lla«mn_ s d'Etat et historien Pbi*
Jippc-_nti_ne de Segesser ct fait grand honneur,
pair ses qua-lés, à son nom. M. Studer, ii
conseUtar national, est un «tes rar«*s sodalistcs
qui «jnt cons*eria5 «jueiqae atf__ieznent aat
institutions -nationales. Il est ijnpr«il»-l_é que
les membres de l'Assemblée ietjérak, en votant
pour M. Studa*, aient pensé qu'en expédiant
M. ' Slu-ier à Lucerne Bs faisaient rentrer du
même coup AL Platten au Conseil national l
En «îffet, M. Platten , comme premier rempla-
çant sur la liste socialiste du «nlon de Zuri_i ,
entre ipto j u r e  _ Ja Cbon_rc — par la grâce
des bourgeois !

_ y a eu, œeroraKii <*¦ aujourd'hui, une série
de disacussions <* d'incidents intiircssants au
Conseil iraticanal, qui méritent un bref commen-
taire.

D'abord , le renvoi du projet des retraites
nationales à Ha session de septembre a été unc
surprise pour beaucoup. -Mais c'est une victoire
du bon sens. Malgré Scs adjura'.ions du chef
du groupe radical, «se rooTosau indigœte n «Se
refusé par ceux qiri ne Je godt.'ticut point
comme dessert d'une session de trois semaines.
Rien nc pouvait tmioux caraçXairiscr 'ou', de
fa ctice de l'enlhousi-sme des radicaux pou-.-
ectie œuvre «point encore mûrie et si dange-
reuse pour «les finances fédérales. Le projet
ne peut que gagner à être étudié encore plus
a IOIKI.

lin «kbat d'une diaude actuaâtté s'est engagé
sur la question de ia lutte .contre Ja lièvre
apHitcusc. IL'obatage esl très erritiqué et il «semble
bien que, si cette méthode est indispensable
dans certains cas, elle n'est point nécessaire
dans d'autres circonstances.

BL le comiîïiisr fédéral llaab a fait des
ilédarûtictis importantes au sujet des postes.
11 a annoncé que -le projet de la caisse d'éparr
gne postale sera retiré, l'cxploitaL-on de ex
service nouveau ne pouvant qu'occasionner
des pertes considérables à l'administration!
M.-Haab a «oSué avec une sj-mpatlv.c «jue l'on
comprend l'idée de décharger los postes de
i'obliga.ion de fournir des timbres dc franchise
aux institutions dc bknfaisanee et de confier
cette tâche au Département . de l'Intérieur.
Mais ce changement n'est pas sans danger.
N'anrivera-t-On pas «k cetie sorte à un «roDtrdk
des œuvres de diarilé paT .l'autorité fédérale ?
On sait que l'étatisatidn de la Charité es' com-
battue par les <»tboï«jues *, U ne faudrait pas
que l'affaire «ks timbres fût un cheval de Trote.

La pire des nouvelles a été «pre ks journaux
n'échapperont pas à une augmentation de la
taxe ik transport. Il s'agit de faire tout le pos-
siWe pour ènip&cher cette «mauvaise mesure
«lont Ha presse est menaoéc

Les socialistes .' onl voulu tirer profit du fait
que le personnes des postes n'a pas augmente
sensiblement, pour en conclure que les .effets
redoutés nie la JOTB-née de hiujt lieures ne; se
sont pas réalisés.- Af. iKaab ¦ a - fait romaTcjuer
que c'était grâce à la diminution <lu service
postal oju'On -_v_it pu maintenir l'effectif du
personnel.

«Quant 1 3a question de la police des étran-
gers. M. Je ron.se3kr fédérid Ilaîberiiin a remis,
dans nn discours plein de verve. «U*-. choses an
point. Nous y reviendrons demain.

AU CONSEIL DES ETATS
,
*.
.,.. k _.,. Berrw 24 juin.

Les nouvelles légations
Ce 22 avril dernior, le Conseil des Etat»

avait pris la décision suivante : " • .
« 1. Le Conseil fédéral est autorisé & créer

des légations à Bruxelles, Stockholm et Var-
sovie, et à en confier la direction ù. des
ministres.

« 2. Le Conseil fédéral est chargé de mettre
lo présent arrêté en vigueur à l'expiration .du
délai de référendum. » ' ,]

En même temps, le ConseU des Etats, for-
mulait le postulat suivant : « Le. Conseil
fédéral est, invité—_ . présenter aax: conseils
législatifs un projet de loi sur l'organisation
de la représentation de la Suisse à l'étranger.
(Légations et consulats.) ». .. . ¦ , ,'"

Ces décisions témoignaient de la répugnance
du Conseil des Etats pour l'absolue compé-
tence du Conseil fédéral dans le domaine de
la représentation diplomatique de la Snisse.

Elles n'eurent pas l'heur de plaire au Conseil
national. Les représentants du peuple adop-
tèrent, le 1? juin dernier, une formnlc diffé-
rente, marqnant davantage les attributions que
la Constitution et la " tradition réservent au
pouvoir exécutif en ces matières ào politique
extérieure. Le Conseil des Etats voulait bien
laisser b'bre jeu au Conseil- fédéral' ponr la
création de postes consulaires. Par contre, il
réservait l'autorisation expresse de l'assemblée
fédéralo pour la création de nouveaux postes
diplomatiques. Des consuls, tant jjuervous .vou-
lez, messieurs du ConseU fédéral ; mais des
mfadstres, nous ne vous en accorderons qu'au-
tant quo nous le jugerons opportun ou néces-
saire. Cette théorie semble avoir été désavouée
par le Conseil national,. qui s'est r̂rèté, à la
formule ei-après :

c L'Asseanblée fédérate se déclare d'accord
avec le Conseil fédéral sur la création do léga-
tions à Bruxelles, Stockholm et Varsovie ; la
direction en est confiée à des ministres. »

De plus, le Conseil national décidait do
supprimer la menUon de délai référendaire et
formulait un postulat quelque peu différent do
celui du Conseil des Etats.

Par un malentendu inexplicable, le rappor-
teur aUemand du ConseU national a fourni a
la commission du ConseU des Etats uno inter-
prétation diamétralement opposée il cello du
rapporteur français relativement h la suppres-
sion dc la clause référendaire aSclon le pre-
mier, l'arrêté demeurait soumis au référendum,
bien que la mention du délai référendaire fût
supprimée, cela en vertu d'uno pratique suivie
depuis nombre d'années, lo référendum allant
do soi lorsqu'un arrêté ne stipule pas lo con-
trairr

Cette interprétation a été contredite par lo
rapporteur français, ct avec raison.. Néanmoins,
U est résulté dc ces déclarations contradictoires
unc confusion et uno obscurité qui ont déter-
miné la 'commission du ConseU des Etats a!
maintenir tout simplement lc texte ou la déci-
sion du 22 avril, qui a au moins l'avantago
fl'êtro claire.

Soutenue par M. Usteri, la proposition de
la commission. _ laqueUe s'est rallié M: Motta,
président do la Confédération, a triomphé sans
résistance. La divergence a donc été maintenue
à l'unanimité des 31 députés présents.

M. Motta,a pris bonne note dd là déclaration
de M. Usteri,'président de la ' commission, selon
laquelle l'adoptiou de l'arrêté et du postulat
du 22 avril n'implique.pas , ni no préjuge le
sens do la législation future sur l'organisation
de notre représentation à"Tétrangtir.*'*"*

La caisse d'assurance
des fonctionnaires

Monacéo d'un naufrage au moment, d'arriver
au port, l'embarcation qui porte la« fortune
du personnel de la Confédération a été ren-
flouée cc soir, grâce à riiiterveption énergique
do - Mi. Baumann, président de la commission,
et de M. Musy, chef du Département des Iinan-
ces, appuyés avec vigueur par r M. : Wirz (Ob-
wald), ct M. Wettstein (Zurich).

C'est en vain que M. Bœhi (Thurgovie) est
revenu à Ja charge avec sa proposition dila-
toire, qui renvoyait aux calendes grecques l'exé-
cution de la loi instituant une caisse d'assu-
rance pour les fonçtiongaires, employés et ou-
vriers stables de Tadmi-stiation-.ct des che-
mins do fcr fédéraux. .11 a succombé sous le
poids des excellentes raisons techniques, poli-
tiques et financières que les membres de:la
commission et le représentant du Conseil fédé-
ral ont opposées à son offensive de la dernière
heure.

Sans doute , l'habile juriste thurgovien n'a
pas été dépourvu d'arguments sérieux.. Il
.i dit fiion ne pouvait -pas engager une non-
veUe dépense annuelle de qiiinie à vingt, mil-
lions , ou même quarante millions si l'on y
comprend la part contributive des C. F. F.,



sans avoir au préalable assuré les ressources
qui doivent servir au rétablissement dc l'équi-
libre financier*

Malheureusement , M. Bœhi a oublié de pré-
senter ces objections lorsque, il y a un an,
le ConseU des Etats délibérait sur la loi qui
institne la caisse d'assurance du personnel. 11
a même donné son approbation à cette loi,
laqueUe a passé sans encombre le cap du réfé-
rendum. Maintenant qu 'il s'agit de mettre cette
loi à. exécution cn approuvant les statuts de
la caisse .d'assurance, voici que M. Bœhi pro-
poso d'ajourner l'entrée en vigueur de ces
statuts jusqu'il l'assainissement total des finan-
ces fédérales, c'est-à-diro peut-être j usqu'à
l'arrivée des Chinois en Europe.

Bien plus, dans le débat introductif sur _ le
projet des statuts, Io représentant radical de
la Thurgovie n'a manifesté aucune opposition
et U a voté pour l'entrée en matière. Com-
ment so fait-il donc qu'il vienne, in extremis,
proposer de jeter au panier des oublis tout le
travail de cetto semaine du ConseU des Etats,
ainsi qne les longues délibérations de Vannée
dernière sur le proj et àe loi? .

Voilà ce qui lui a été répondu sur tous les
tons. M. IVirz surtout a été très heureux
dans cette démonstration. M. Usteri, à son tour ,
fit tomber sur les épaules de M. Bœhi le poids
accablant de ses arguments techniques, et M.
Musy, achevant la détoute de l'opposant, a
démontré par des chUfres éloquents que la pro-
position dilatoire de M. Bœhi avait précisément
pour effet d'aggraver les charges de la Confé-
dération et d'entraver la, réforme administra-
tive par le rajeunissement du personnel.

L'assemblée, suffisamment convaincue, n'en
demanda pas davantage. La proposition Bœhi
a étô repoussée par 24 voix contre 5.

M. Musy se réserva encore de revenir sur
l'articlo 10 du projet, qui Umito à 12,000 francs
lo traitement annuel bénéficiant dc tous les
avantages do la caisse d'assurance. Cette dis-
position, introduite pas le Conseil des Etats,
aurait pour résultat , selon M. Musy, d'empê-

•_*.„ li T-icuoisscvnent du personnel dans les
catégories supérieures. Puis on passe au voto
final sur l'enscmblo du projet , qui a été adopto
à l'unanimité, sauf un certain nombro d'abs-
tentions.

Cela fait , lo ConseU 'des Etats est revenu,
avec M. Winiger, à l'examen des 13m° et lim'
rapports de neutralité.

Nouvelles religieuses
La mS.âille da pontificat

La médaille commêmorative du pontificat,
pour 1020, — dont on frappe un certain
nombro d'exemplaires cn or, en argent el en
bronze, — porto au recto l'effigie de Benoît 3?V,
ct au verso les nouveaux saints : Gabriel do
Notre-Dame des Douleurs, Marguerite-Mario
Alacoque et Jeanne d'Arc.

Le dessin est l'œuvre du sculpteur MistruzzL_ _ 
Concr.ga-cm dea -«¦* *

Mardi matin, devant le Fapc, la Congrégation
générale dOB Rites s'est réunie pour examinei
l'hérolcité des vertus pratiquées par lo vénô-
rablo P. Joseph Champagnat, fondateur des
Petits-Frères de Marie et l'un des premiers
compagnons du vénérable P. Colin , fondateur
«les Pères Maristes.

Un don de l'impirtttioa En.iala
YA: <uir«—nai Luçon, «archevêque de Reims,

v_nl de recevoir pour îe trésor de ta «s&Édx-le
un don iprôcicui «le l'impératrice Eugéaie. C'est
une boîte rond» cn or garnie du pôerraïs -pré-
cieuses ct renf-ximant uo morceau «le Sa vraie
¦croix connue soi» «le no-i dc « Rcfliquaire de
Ch-_omag_e » . Elle aurait «*pp_rt«*nu nu gran'-l
cmipcreur et fut donné -en «1804 (par Ce cierge
d'a\iix-la-Chaii>eSi;*i* à Napoléon 1er.

fin Tesila
_ On nous écrit do Lugiino, le 25 juin :

On annonco la prochaine dévolution, en
faveur du Séminaire diocésain, de la fortune
«le quatre bénéfices dc chanoines, dopuis long-
temps vacants, du chapitre dc Balerna. Los
membres de co chap itro devraient être huit ;
mais, depuis très longtemps, Us no sont plus
que quatro. La somme que l'évêque demande
Uo co chef pour lc Séminaire , dont la situation
n 'est pas florissante, est do 100,000 francs.

Le Mouvement social

CM matin» retisionse-socialo en Italio

' .1 Rfro, près de -Milan, dans )a Maison des
OMeAs dé Saint-Chartes, sc tien* actuellement
la première Semaine reUgieusc-socia-lc tRaiicnue
pour les assistants ecclésiastiques des sociétés
dc jeunes gens. EHe est présidée par «l'évêque
dc Croira , Mgr MâK«ret!i, outtmr d'un trailé
Irès apprécié d'économie sociale au point dc
mie chrétien (ancien professeur au Sémina-rE
de làugano), ct compte parmi ses «professeurs >
Mjjr Cazzani, C-vôque de Crémone, et le célèbre
fraaOc„cain Pèro Dr Gemdli.

Les parti-pauts : à la Semaine sonl quatre-
viagls, presque toiis «Lombards; Jc .fessât y esl
aussi représente. • ,

iJe cardinait Ftorrari a consacré un après-
midi ;\ assister à 3a Semaine.

NOUVELLES DIVERSES

ili prince Arthur de Connaught, onole «lu
roi o'AngfctciTC, est nommé gouvexncur géni!-
r-fl do l'Afrique «lu Sud.

— La Chambre française a ailopté, sans
-ébat' et oux applaudissements dc tous les
députés .-présents, ia proposition de Hoi adopitée
par île Sénat ayant pour objet l'institution d'une
fêto -nationale «i* -e_ti_e d'Arc. -

ÉTRANGER
Les ambassadeurs des Alliés à Berlin

Berlin, 24 juin.
(Wolf f . )  — Le gouvernement français a de-

mandé l'agrément du gouvernement allemand
à la nomination dc M. Charles Laurent, con-
soiller d'ambassade, désigné pour aller à Ber-
lin. Cet agrément a été donné.

M. Laurent, gTand-croix de la Légion d'hon-
neur, est membre du conseil d'administration
du canal de Suez, ainsi que de la Compagnio
des chemina de ter d'Orlé*»-, et président de
la Société électrique Thomson Houston. Il a été
à plusieurs reprises chargé par le gouverne-
ment français de missions financières à l'étran-
ger* . .Bruxelles, 24 juin.

(Havas.) — Lo comte délie FaUle dc Lemcrg-
vcm, ministre de Belgique à Tokio, a été nom-
mé minisUe à Berlin.

Lies deux notes _ l'Allemagne
Berlin, 24 juin.

(.Wolf f . )  — Le gouvernement allemand a
reçu, au sujet du désarmement , deux notes
_•_____ 4a première «le la Conférence de la
paix, i« seconde du "Conseil suprême; cette
dernière constitue un complément de 5a pre-
mière. Les exigences posées dans ces notes cor-
respondent approximativement aux indications
que la presse a «tonnées ces temps derniers sur
la question : les Alliés réclament Oa réduction
des effectifs de l'armée à 100,000 hommes ct
autorisent la formation de corps de police
loOBMX.

Le nouveau Reichstag: allemand
Berlin, 24 juin.

La première séanoc du «nouveau Rcichslas
n eu lieu jeudi après niitli. à 3 heures. _Me a
été consacrée à .l'appel nominal Ac* députes.

Après î'appel «nominal, on constate <juc 332
députés sont présents.

'»: '- M. Erzberger et le Centre
Berlin, 2i juin,

«Le t.okal 'Anzeiger apprcnal que lc groupe
du centre a disc—lé 'lier pendant plusieurs
h<*urcs s'il convenait d'admaitre Erzliorger «Lans
Je groupe. «Erzlx*rger a déclaré «pie le procès
Hclffeitîch n'est pas encore terminé et qu'il avait
inler.e!é aippel ; enfin îl a été décidé qu'Iirzber-
ger rtsterairt nionientanémeni député du centre.

Le programme de X. Giolitti
Rome, 25 juin.

(Stefani.) — La Cbamb're est comble, ainsi
que les tribunes. De nombreux diplomates assis-
tent à la séance. M. Giolitti entre, suivi de tous
les ministres. Après avoir communiqué la listo
des nouveaux ministres, le président du Con-
soil prononco un discours, au milieu do la plus
vive attention de Li Chambre, qui applaudit
chaleureusement. Son discours porte notam-
ment sur les points suivants :

1. Modification dc l'article 5 do la charto
constitutionnelle donnant au Parlement seul le
droit de déclarer la guerre ;

2. Déclaration sur la politique étrangère ;
3. Institution d'un contrôle sur la politique

étrangère ;
4. Projet contre les mercanti ;
5. Réduction des dépenses militaires et au-

tres projets financiers.
A la fiu du discours, toute la Chambro a fait

une ovation prolongée h M. Giolitti , à l'excep-
tion des extrémistes, qui ont essaye d'inter-
rompre son discours cn provoquant de vives
protestations de l'assemblée.

Quelques extrémistes demandent : « Et l'Al-
banie ? »  M. Giolitti répond : « Je n'ai aucune
difficulté à déclarer que le gouvernement n'est
pas favorable au protectorat de l'Albanie, dont
il désire l'indépendance > fappl. prol.).

Pendant la suspension do la séanco pour per-
mettre au gouvernement d'aller au Sénat, les
députés entourent M. Giolitti, qui est félicité
très chaieureusement.

Rome, 25 juin.
(Stefani.)  — Dans son discours prononco

jeudi à la Cliambre ct au Sénat, M. Giolitti a
fait des déclarations sur la politiquo financière,
économique, intérieure ct extérieure du gou-
vernement. « L'Italio a besoin de la paix et
pour la retrouver , nous devons, dit-il , établir
des rapports amicaux avec tous les autres peu-
ples ct nouer , sans restrictions, des rap-
ports normaux, même avec le gouvernement
russe. >

Passant à la politique intérieure, M. Giolitti
assuro que . les municipalités et les provinces
auront une large autonomie. Il déclare quo le
gouvernement prendra des inesuros énergiques
pour réduire les prix ct pour améliorer le
change, cn réduisant Jes importations et en
augmentant les exportations. '
' Lo promicr ministro rclèvo. que la 'dette est

do 95 mUliard8, dont 20 sont dus à, l'étranger.
Si l'on veut empêcher la faillite, il faut limiter
les frais, augmenter les revenus ct diminuor
aussi les dépenses militaires. Il faut domander
do nouveaux sacrifices aux contribuables.
Parmi les nouveaux impôts, lo président du
consoU' annonça un projet , Irappant les titres
au porteur. U termina en taisant appel au Par-
lement ot à toutes les classes sociales vont
l'i-BUvrc do reconstruction.

L'es troubles agraires en Italie
Home, 24 /uin<

On mande de Bari _ au ilessar/gero *iu'5
Parabita (province dc Leoce), les carabiniers
ont fait feu au cours «l'un confiit avec les
paysans grévistes et» que trois paysans ¦*• "nc
femme ont'été .'«és,' '

Angleterre et Vatican
On annonce, pou» aii|jc«irdihu-J, 23 juin , l'ar-

rivée il Rome de sir Hcrliert Samuel, gourer-
neur anglais de la Palestine, qui sera le «même
jour reçu par le Pape, l'audience ayant élé
demandai? par le gouvernement anglais, par
l'intermédiaire du msnislre britannique r«rès le
Sisrnl-Siiec.

Les Greescontre ies nationalistes turcs
Smyrne, 24 juin ,

(llavas.) — L'offensive des troupes hellé-
niques contre les forces dc Mustapha K<*mal a
commencé. Les opérations sc poursuivent avec
succès. Conccnlré dans îes environs d'Ak-llis-
sar, l'ennemi a été atta«iué de front et de flanc
«H s'«*st retiré en désordre «AJu-IIissar a été oc-
cupé im«ïrcre«U par les troupes grecques qui
continuent à avancer vers île nord.

Un petit-fils d'Abd-el-Kader
Beyrouth , 2i juin.

(llavasL) — «La police dhéri/îcnne ffiWep
vient de procéder à d'arrestation de J'énvir
Ahmed MoiiWar, "pctiit-fiàs dl'lbd-el-Kadar, dans
des ^constances odieuses.

Dans la nuH du 12 au 13 juin, tes policiers
ont pénétré par effraolkia dans «le domicile de
l'émir <*t l'ont emmené sans «lui donner le
temps de prendre st_ .vêlements, en H'insuàtant
grossièremciïi. Le préfet de police d'Alep a re-
fusé de lc remettre en liberté, affirmant qu'il
avait agi selon îes instructions du gouverne-
ment de Damas.

Au mois de mai déjà", l'émir avait «iîé arrêté
par les aulorilés locales, puis rcàâché sur les
instances do haul commissariat français. Le
général Gouraud a protesté cncrgiquemen'i
auprès de l'émir Faîçal <*on!re les violcn-ccs
exercées ù î'égard d'un protégé français appar-
tenant ii une famillo trailitibnncla'emcnt alta*
ohée "à ila Franoe.

"*¦ Les troubles d Irlande
LoiiJres, 24 f i i in.

I>s corrrcpondatrls dc journaux «i London-
derry relatent J'intirvenlion militaire d'ivici
soir et décilarent que, enlre 23 ct 21 heures
l'infanterie, appuyée par une «auto blindée
armée de canons Lcwm, n attaqué les forces
sum-fcinislcs, qiB ont ripos-té à coups dc nii-
tirailU-uses cl dc fusiils. K__ perles seraient
lourdes. Lcs trompes avaient établi nupanivanl
des barrages pour permettre aux femmes ci
aux enfants de se retirer. Ciriq sinn-f„neTs onl
été 'lues au cours «le ces opérations.

'Aux Invalides
IJouis XIV n'avait point oublié les artisans

«te ses trioTOlphes «militaires. Mn 1074, il «âîevait,
à Paris, il'Hôlt. d«y Invalides pour abriter les
vieux jours des soldats devenus incapables de
porter les armes. 'j

J«a Franco victorieuse «e «tëla_sc pas ses tw.-
«iitious. Une tougu*a période de paix _ï_t
liicnirousiemciit «l>3pcui4ilî  ,1'asilo des guemiicrs
inlfortunés. Lia Grande guonre a «le nouveau créé
den nûsÈras qu'il importe «le souf.agor ivolflcment.
C'est pourquoi , actuellement, «le grands prépa-
ratifs soot faiits pour recevoir les nautiles. Ils
veiOcront sur le musée Vktâ «gloiros natiomailcs,
auprès da tombeau-«lu grand capilainc qmi vou-
tul que son COTJPS; «reposât air 'iiïiliou de ce pou-
ple français <ju'_ avait tant aimé.

«Le ^aéral U_BetaEM (chwmiqueua nvUita&re
<5u Temps), nnutiCé lui-an&ne, lient d'être nom-
mé gouverneur «tes Invalides.

La honteni coycottags ds Ja Hou.riB

iLa commission de J'Union ouvriurc chré-
tienne-sociale dc Bo Suisse, réunie ù Borne le
24 (juin, a pris position dans la quesiion du
boycottage de la Hongrie, dajcidé par d'Associa-
tion ôntcrnationale d<_ syndicats

^ 
socialistes.

La rrésolution adoptée por Sa «Commission de
l'Union ouvrière chraitienne-soCiale dit notam-
ment :

Ce boycottage qui est , prétend-on, une me-
sure de représailles contre la a terreur blan-
che » est _B __—le un note de terreur. Si les
assassins, «mis de Bêla Kun, ont élé l'objet
d'actes ele violence qu'on île veut pas approu-
ver, ia faut considérer «rue, après Je boulever-
sement causé par la guearc ot J«*s révolutions, et
surtout après les .horreurs du - régime des So-
viets, l'ordre et ila traïKfuillité ne pouvaient se
rétablir en Hongrie «pie peu i peu. Lcs ouvriers
clirétiens-sooiaux condamnent tout régime de
terreur, cn quelque crtdroit ot «sous queàkjue
forme qu'«d puisse sc manifester. Le boy«*_ge
esercé contre Ha. Hongrie est une tenlativc du
l>olclicvismc international de sc venger sur îa
Hongrie, cc rempart dhrétien conlre le danger
balchévis-îc, «Je l'écrascnient de 5a dictature des
Soviets. Ce boycottage doit scrvdir d'avertisse-
ment aux autorités de tia Confédération ct au
peuple suisse, «car le terrorisme bolehéviste,
sous un prétexte ou sous un autre, peut, au
premier moment, vouloir boycotter Ja Suisse
comme la Hongrie. . .» * *

'Au ConseU national" misse, M. Duft  n îiéposé
rintcrpcïahion suivante : il" I.C Consoil fédéral
a-l-H connaissance de I'<)pp_ «tu Coim'lé fédéT-
raï de l'Union suisse des syndi<*ats concernant
le boycottage de ia Hongrie ? 2° A-t-il .'inten-
tion île combattre les mesures «pii pourraient
être pToùciécs en Suissd pour préparer une
co-oboration ou boycottage 1 3° De «ruelle ma-
nière comptc-t-il empêcher, ïe cas !_cb_u_, le
personnel des cnlrcpris»» (ielimles «Je transport
de participer acliixancnt ou blocus ?

(Cette demande d'inlcrpicillalion est -appuyée
par une trentaine dc députés.

Fumez les cigares FROSSARD

Confédération
Exposition m..«nograprtlque

_>_ 10 el II juillet , aura lieu ù Genève te
XXV«Ilno «congre-» <fc l'Union staînogra]>lii<jue
__nse Aimé Paris , qui comple jtus Je
2000 imimliriïs.

A octle occasion , une exposition de imoliitics
à «Sanire, à calciftiir , dTaippaireïls it regiroduiire et
de mei_Txs «ie Jmreau s*ara organisée ù Ja salle
commum-ae da Plainipartaiis. On prévoit une
nombreuse participation. d'iaposamlB. '

Un «xurncottr. «ie <~«ctjû»gra.pl*se, ilote île nom-
breux \trns. et ouvert Ai lous, aura Mou dans
a-'après-anidi <îu saimcdi, 10 juillet.

Pour tous renseiàgnoments et inscriptions,
prière «te isaiîresscT ù M. H. Kybourg, «**3C*fé__«
gàvirafa «te JUnion sténographiqiie Aimé Pamis,
i, Pré Nan_fe Genèw.

On renvoie tes fêtes
•Coosidor—it qiKe l'on ne saiurait s'attemine il

voir «Jéetiner bientôt ûia -fiènre ophtoise qui ts»ér\.it
avec une intensité pClus grande encore «m'aoïpa-
ravant , Je Connité d'organiisatian dc la fête can-
tonale bernoise «de tir, ù Inteitalcen, n ««Jôciite à
l'un-namité <le proposer tau Comité canHonal «Je
renvoyer" ila fête « l'année prochaine. «L_ date
«V.fijiilive siéra «Osée î*uis lardi niais o» Bail déjàl
maintenant «pie la fête aura Cfieû au j *us lard
au mois «de juin. lt>21.

AU TESSIN

On nous 'écrit de Lugano '-. ? ; ' •»¦ -"W*.
Le Cercle Virtus, de la jeunesse catholique

de Lugano, vient do faire bénir son drapeau.
M. Riva, ancien conseiller national , fonctionna
comme parrain. Dans le cortège, on comptait
15 bannières.

La Société ouvrière catlioliquc de Locarno,
Ja plus forte da canton, vient de tenir sa réu-
nion annuelle, fréquentée par un concours con-
sidérable de membres.

De nouveaux syndicats chrétiens-sociaux se
sont constitués ces semaines dernières. La
grève des ouvrières des fabriques de tabac, dé-
eiiléo sans raisou par la Chambre, du travail , a
ouvert les veux de Ja classe ouvrière.

Nouvelles financières
La oompagni. Ntitl.

«L'assemblée générale ordùmalre «ammucïao «te
la Compagnie Nestlé a cu «lieu hic. jeudi i Qham.
1G7 actionnaires rc]<r*âsicnta&t 226,098 actions
élaient présents. J.'â sembDée a a-pprouvié à
l'unanimité les comptes, le rapport d— ctHB_
d'alilminislTation et ses propositions quant ai la
répairtiitiion des Jnénéfico., soil G.000.000 fr. aux
réserves, 000,000 fr. pour D'ouverture d>un ifonals
«le secours OU R_ -W*

__ 
e* 4O0.OCM f r ,  ù «lif-

fénentes «istitutions de bicnfaiisa«nce. Jxl divii-
dende est cusuiitc fixé «a <>5 francs pax awliion.

Uns mervDlIle tessinoise sn danger

Le Eauo di Ganlrit «

•Le Rocher île Garvdria, le «joyau des env-'arons
de iLuigaino, oit gravement nnonaeié.

Tous oeux qui ont eu le privilège dc paissor
quelques jours suir Ces bondu «Ju ibc «te Lugano
ont fait 3'excursion de Gandria. Us se sou-
viennent dafoir vu, de loin , 0e ipramonloirc
abrupt plonge—tt dons tas trots vcl«ouiés. Dans
la fratal-inr itfc l'aniibe «w 'la t„d«jur du soir. Sis
ont longé, au flaire _. '"«sscàrpomcnli, il'étroit
sentier «cn corniche où nuISe roue n'a tracé son
o.-«iiiùre , ct feurs yeux ont «jnné «de (a BOTPpe
azurée «pir imigne le pied! ide il_ paroi rocheuse
aux bois d'otUfioiis et de lauri«*p9 s«ruraga*s «nui
drapent s«*s flancs ct son sommet.

Dovant ce site so pnimilif et si méri_ona.l, le
plus |]trofojte sent «jue cc Sasso di Gandria cons-
titue ui» «de «nos paysages Ses plus c-arœtéri-*-
tiques. Et les nataiTaTilslos qui is'en sont spéciale-
inênit occupâii nous aippremnent «pie, par la
richesso et la rareté des «eiiipéioes végêiï&B et
______ qui vivent sur ce sot, i'in.portattoc
«.cientilfriquc de oe «eoin de lerre bcltiétique ne
lie cède en rien à sa valeur esthébxjnic et pil-
toresque : «pour cn retrouver rtétruiv—ient, il faut
aOeni jusipi'à la Bâmera méditorranéenna ou
dlôme jusqu'à la céie d'Amalfi, sur Ce golfe de
BaOcroèi

Or, cc paysage unique court danger d'être
Jralafré . ct <iél_nt ijtair lai iconstrucliort d'um
route à autos, reffiant Lugano au' Clac dc . CûuM
iKnr GoniiSria. !

Si le proljet se «réaùbe, toute la partie infé*
rjaarrc <te la côle.iscra iravâ giée ct b̂oMéc par 3a
olnitc des <îeïflais, et îes pcnfai avoisinant 0e
Sassa» seront «Jinastéels, comme l'a nJôjîi clé la
zone supérieure de _i imontagne par la ©onstiruc-
tion <le Ta route «du «Monte Brè. iLe seul moyen
«Ce sauver à lil» Ifais- le pa)lsagc et les trésors «le
sa flore vi île sa faune, ces» de racheter «es
environs __¦__—>— «lu S»«o, d'en olit«n "m-
J'cxpropriaiioR et d'en faire lutnn «isenv tolalie,
ta. ([tivàiKèrc que possédera ïe Tessin.

«Assis
__ 

«il la bienveilianice des autewité*
fiocales, tjca Tessiinois sont Kiôja ii l'œuvre : ai.
Ont iKsciieiKii «dea , fonda ; ils eM ras»onibtercmi
encore ; fe son* prêts «à assumeir 3<«s frais dfen-
tretien. Il s'agit de les aùder et «le trouver au
riiinàmuiu une quinzaine (te inu'lte «franiy. - La
Ligue suisse uroun la Protection «te la Xahirc
se fait rtetciiprôtc «dlesl «aonfi_léTés tessinois
auprès du «reste de la Suisse, et cJîe est iccrtaime
que .son o|Fipe& sera entendu.

lies «tons peuvent «tire versés mi Compte «le
cbèqwcs peelawx V 5076. i . ;

LA VIE ÉCONOMIQUE ~

«nisso des fourrages
Dfli»uis «fiiolques «siiinaiiios, on signât» «utc

liaussc ieorv»«ti«>raI>lIe tles li'iés, «ce «pii a cu pour,
conséquence r/aïugiraciilatioit «kt taux «le blutage
par -la C-nfv_E«rat'lon, «dans îe but d'emipêcilier,
l'au-?iiïeiita1iioii «lu pnix,du pain.

: En revanche, on constat-e une baisse consiiié-
rinliCai ««tos -Cmumigcs. Jl y a cn Suisse «kw sto-ka
i«i_W_r_b»_s do foairra«ges do toot_ sortes,
ffi_-_3_a__ iilku farines fourragijrea «awioeu-
tpéos, séOoulant tirib'Centaniient, ultoms «jue, oes
«liirnières annséaîs, -ots proiihnits étaient très
a*~__ïn ct qu'en ottribuait il loinr pènurâc -es
prir _evés du lait et «le ia viande.

•Lest mSmSartl vendent -aujourdibu. Je s«»
22 fr. et Je' remouCoge 24 fr. los 100 -tlos. _ y
a donc unie réduction «le 8 fr. ct «ta 7 fr. les
100 kilos.

- Va le pris «uctuel «lu blé. Je son est aujour-
d'hui rekSUvomenti mcâleur «march-â qu'avant
Jn guernej-et en «corn-para bon nioinsi eher «£ue Cie
maïs et les aouirteaux ; étant «tomme leur vaiteur
nutritive, les «iiôchets «le mouture peuvent être
c«iai(Jèirés', t\ .'«li«eure qu'ili «est, comme le four-
rage lie nteiacur imtuicbé.
Pas de marché de t au reaux  à OstermO-uig»

;. 'En «xnnsklération de r«xticnBi«x> <jue prend la
flè\-re aphleuse «Dans «llivcrses régions du pays,
on renionioî -xtte ai_—o *i oo-gamisar fe ananohé-
oon«xi«uirs dd taureaux «ruit se lient d'habitude
vers la fin d'août, à B«OT>e-Ost*«Tmmi.iifiCB,

Les tissns
L'Unson suisse des industries de la taine

rxtmmunique, à propos d'une nouvelle de LiKe
«lisant «pie Ca; vague de baisse comimence _ se
faire sentir sur le marclué des laine.* «te Roubaix-
Tourcoing,-- tj ue loetto infornuatiabn «st exacle
(vour ce qai concerri» le marchdert question, mais
AA n'en «st pos <ki mtsme po_r je maTdié
_-_e. I M «Eunirnulicn «kl prix aies tissuis ne sc
produira «pie petit â petit, «Mant données «l«*s «lon-
gues ni<uiipiiil«ilionls que doivent .subir Jes
iiK-érer itrcareères. ; ,

FAITS DIVERS
ÉTRANGER

Evasion de m eondamBéa
¦DZ imvnni foreéa

'Une iSvaSiom pou onlinaire a ou lieu, nbns la
nuit «l"ivv.iint-ii:«r, entre Orange et Avignon. Dans
un traiin- se «di-rigeant aur __RM_lé, se trooivaicnt
vitgt-trois «xiiidaninéis aux. tiraivaux poUfe. «pii
all-aicnt s'aiiaxnquer pour (AMIgèàc. Ces pri-
sonjuiers réussiretit <V fausser D_9ipBt3B-_ MIS
iTcudarriiics ciuairges «le i)eà surtMilior, cn soi_n(
Je parquel du wagon. Ms purent ainsi fuir sans
que Des gendarmes nc s'aperçussent de rien. Des
Inltues «OTt éld - orgainirsjJcu el «ton «lépôclrçs
cn\-«ïj'iéefi «ut vilos voisine» pour rattraper les
tan.

• - Déraillement — 3  morta .. ,.-•*..
•Vn train dei marchandises d'Ussel h Tu_c

(-Gonrèzc) a Wdquds umc alturc folle dams Cit pente
«le (ikiK.. IJes freiiia-v ne fonctionnant prolablc-
miciit pàè, ic jnéc-cniaen me fut jilus maître dc
son oom-oi à Ccnitrce dc la gare «I»? Tuïe.

.A KouissolleiS liai tocomotiTO, «rompant -jon
ii 1 peoâge, a «kiraiHô et s'e-tst leouièlnée sur le côté.
T-ows 8<-s Wagons du fraia se «Sont, en un <*!ioc
d'inné foriiïklaWlc ^-iotenoc, brisés Jes uns sur los
iwitre.;.

Trois aflcnts du train et Jc chauffeur ont «il-é

Prélat romain blessé
{Mgr Félix Marinelli , avocat auprès <lc la R'ole,

défenseur des accusés auprès du Saint-Office ,
a été blessé dc coups dc couteau au Campo del
l-'iori , par un cj rlain François Dantini, «pii pré-
tend avoir été privé, par Ile prélat, d'un héritage.
L'agresseur a élé arrêté.

Les suicides d'étudiants à Zurich

L'épidémie de suicides «qui s'est produite
ilajns le monde des étudiants do Zurich «xmti-
nue de défrayes* ies journaux. Dans un long
article do la Nouvelle Gazette de Zurich, on
expose les causes de ces affreux «Svéncmenis.
On les attribue à «trois circonstances : d'abord
ji JSa gêne matérielle dans laquelle vivent beau-
coup d'étudiants ; ensuite à l'isolement moral ;
enfin , au, défaut d'aHiancnt imoral fourni par
.'enseignement univers-tt-aire toi qu'il «st donné
fi Zurich.

Gchos de partout
j L'-CR iTORE EN HADTEDH

Un certain nombre «do daimes qui ont peu
d'MéeS dans l_ lête, peu «le nvcfts dans Vew vo-
caliitlairc, el bea«icoup aie temps à perdre, ont
trouvé ce 4«ruc dVmiployier pour leur corraîspon^
«krneo des caractères do trois ccnlAmètr-cs, c»
qui leur permet de ^rnir «lualTe pages avec rien
du «tout. Cc truc était déjà celui du polit garçon
«le. sept ans, obligé d'écrire *à sa gi-aud'-mèrc pour
lui souhaiter _> fête... If couvienlt «le remarquer
que le-sfoutosylc frainçais et «forthograplie, étant
à Tëclnflle, n'ont plus aucune ebanec de passer
inaperçues." '"—

PETm M-BE
Procédant -S àa «listrH>ution solennifllc «le scs

prix a«i TTOC-HJCTO, à POTIS, ^Association phi-
lantlrropique Léopold Bellam a décerné le prix
Fortin <ie 500 .francs -a la jeune Louise Oapny,
âgée de 9 mis, qui tient lieu de «môre à ses «cin<l
frères ct sœurs, dans un baraquement de la
zone «militaire, i Issy-IcstMoulincaura.

La maàrc est morte «m 1916, des suites d' un,
commotion produite par un obus «le Hertlia.
VV,k- la_sàrt son mari , cantonnier, seul avec



uh enfants, figés de 8, 6, B, 3 el 1 ans ct un
tocbé de 7 «mois.

Seul ? Non, car il a trouve en «va fille -aînée
une «ménagère courageuse, une vraie petite in.ire
«qui s'occupe de toule la fa«mille, habille, r,ur-
vcille, conduit il Fécole ses frères ct sœurs.

En recevant l'enveloppe qui ooWlcn-ail une
belle image de 600 francs , t'enfant avait envie
de «r,iirc *et de pleurer.

«Puis la « petite maman > est -rentrée chez -cile
pour bercer le dernier licbé, pendant que les "au-
tres enfants comptaient graneuncnt quelque*
gros sous «tonnés par le palpa. 11 y eut une doue,
joie dans il'humblc bairaquemenl.

MOT DE U FIN
K a'éc-aïe nul—aire J

— Camimcnil, vous venez au cours sans vous
munir d'un crayon ? Que i—ricz-vous d'un
soldat 'partant cn guerre sans fusil ?

— Jc dirais qu'il est officier.

FRIBOURG
Va écho dn B«'-. |onr de Bf_ r BESSON

* Berne
On nons écrit :
«IVnilant son séjour à Berne, 'Jfgr Besson fut

.'fuite du .Sanatorium Vkloria , «tirigé par les
dévouées «religieuses <TIngenbohl. A cette occa*
sion , les Fribourgeois en Irailement au Sanalo-
rium eurent l'insigne faveur d'avoir la visile de
leur nouvel Evéquc. Ce fut une grande joie peur
loua «3t c'ist avec une profonde reconnaissance
qu 'ils accueillirent lee paroles d'encouragement
et la béinédktioa dc Sa Grandeur.

f BI. le professent Kathariner
Mercredi après midi , est décédé doucement,

après «uie .maladie de plusiettrs amnées, M. le
$1' Louis Kathariner , professeur do zoologie et
d'anatomic comparée ù l'Université. M. Loui»
Kathariner. avait été appelé à Fribourg dè* la
fondation de la Faculté des sciences- : iS y *n-
acigna donc vingt-cinq ans. Les p-rcmiers efforts
«t son activité du ilithut furent consacrés à l'or-
ganisation de l'Institut zoologique, dont les col-
lections dhent la patience et 3e labeur opiniâtre
du maître.

Très altaché à scs élèves, M. Kathariner a
«laissé chez tous , par son coiu= _encieux enseiane-
-ment , un souvenir durable et reconnaissant. Cc
fut pour cc grand lal>oriews une rude épreuve
lorsque la malaVlie -l'immobilisa et uiina «lentc-
nnent ses forces. Mais JI. Kathariner ne s*e laissa
lias abattre. Jusqu 'à la fin , il s'occupa de pu-
blications scientifiques , restant en rela-làons s«ii-
VJCS avec ses corifirères des autres universités,
installant chez lui tout un petit cosunos zoolpçi-
<[uc «lont il suivait de sa chaise dc anal ade les
évolutions.

Ce dévoué -malt-re avait été l'élève des fameux
zoologues de Wû-rzbouiig Semper et Bovari. Il
avait obtenu successivement, cn 1891, -les grade»
d*» «loaleur en sciences naturoll«s "et «T méde-
cine. U cntr<*prit! ensuite en Asie «Mineure ct
dans Je nord dc l'Afrique des voyages d'explora-
tion qui Jui fournirent la matière d'importantes
publications, notamment sur les dents et les
gjtahilcs des serpents venimeux. La vie des abeif.
4e*s «l'intéressait passionnément et il fit -de très
curieuse» découvertes sur le sens d'orientation
de ces industrieux insectes.

L'Université de Fribourg gardera picusnmenl
la -mémoire île cet infatigable chercheur , qui fut
un ouvrier de la première heure, ct combien
vaèUttot, de notre Ecole doludes supérieurass.

A R

Fête cantonale de gjnmna-tl<iae
«La fêle cantonale fribourgeoise de gymnasti-

que aura donc lieu à ClriUel-Sain't-Dcnis,' de-
main , samedi , dimanche et lundi. Maigri: ses mo-
destes ressources, le chef-lieu du district de la
Veveyse a bien fait les choses. Urne réce;>tion
simple, -mais cordiale , est préparée pour nos
gymnastes et pour leurs hôtes. Une vaste place
de fête a été aménagée à l'avenue de la gare ;
la cantine , pouvant contenir 2000 places, sera
desservie par M. «Sotla7-, le resfauratetur bien
connu. Les Entreprises électriques fribourgeoi-
ses ont gracieusement offert leur concours pour
•l'illumination dc la place de fête. "Les rues et les
édifices dc la localité sont abondamment décirës
de guirlandes de sapin et de drapeaux.

Au sein du comité d'honneur siègent not_;n-
•men» M. Perrier , juge fédéral, MM. Perriei et
Savoy, consdllcrs d'Etat , -M. Oberson, préfet dc
ta Veveyse.

Les sections frilioiirgeoises de Be—aux , Bulle,
llroc, Esta-vayer. Fribourg — Freiburgia et An-
cienne — , Montilier, .Morat ol Itomont partici-
pent au concours. -Sont en outre invité» les sec-
tions «le GcnèveiPlairepalais, de Couvet , dc Lau-
sanne (Aiiiis gymnastes ct Bourgeoise), de Lu-
cens,- de Montreux, de .Payerne, de Pully, de
Saint-Légier, dc Vevey-Ancienne et d"Yverdon-
Aimis «gymnastes. , , . .

Pour la journée dc dimanche, le comité d'or-
ganisation s'est assuré le concours du corps dt»
musique de Bulle, qui s*era secondé par l'Union
chorale dc Châtel.

Les Chemins de fer électriques de la Gruyère
el les Chemins- de fer électriques veveysans or-
ganisent «tes trains spéciaux dans les directions
de Bulle et dc Palézieux, ot , le dimanche soir,
dans la tlircc'tion de Vevey. Le samedi et le di-
imancbe soir, «par une aimable attention de la
Direction des Chemins de fer éSccliriqucs vevey-
sans. les porteurs -de -la carte dc fête auront la
faculté de voyager aller ct retour avec un billet
de simple course.

* * *
D'un vibrant article de bienvenue que noui

adresse le comité d'organisation, nous reprodui-
sons ks pas-sages suivants :

c Gymnastes fribourgeois; depuis lobgtemp!
Chi.lel-Saint-Pen.iN n'a pas eu le plaisir de .vom
voir défiler dans ses rues, el nombreux sont ceei
«l'entre vous qui nc connaissent pas le polit niâi«

«vaillant diMTict de la Veveyse ef son moit.-ste
chef-lieu. C'est avec d'autant plus de -plaisir que
nous nouas apprêtons à vous recevoir à cœur
ouvert. Gruyériens , vous retrouverez che* nous
un peu dc votre bel— vallée, cc joyau du pays
de Pribourg, ct vous serez les hôles de vos plus
proches voisins, qui sont pour vous des frères.
Gymnastes «le Fribourg, vous ne retrouverez pai
chez nous le pittoresque de votre antique cité,
ni vous , gymnastes de ta Broye et clu Lac , les
lignes douces et fuyanJes de vos lacs; mais ,
dans la clarté des matins ct dans la splendeur
mauve des soirs, no» montagnes «'«XJï feront
connaîft-e un nouvel aspect du visage aimé àa
notre terre de K_ 'lhonie.

« E* vous, .gymnaste?, romands, soyez deux
fois «les bienvenus, comme gymnastes et comme
.invités.

« Chers gymnases, oubliez dans ces troit
jours de fête les soucis du temps présent. Que
les joutes pacifique où vous rivaliserez soient
pour vous un délassement et , encore mieux , une
occasion de servir la patrie. .

Poor 1er* Mln.loni
«L'atasembKd «généa-ale «lu la So«wété acadé-

mique de Saint-Itooifaoc a été très fréquentée.
Mgr Kirsch a entretenu «Tassistanoe «Sun sujet
aawiudà il a su «dominer un puissant interêt :
Rome aprè3 la gueire. SuoCessivianent, lc savant
professetw a éttn_é dVEUITC oim<^iatr_*e «*i Sou-
verain* Pontife «ikipuis la _n du cataclysme ei
exposé «pielquais récentes «Jéc«>uvCTtes archéo-
logiques. Après Mgr Kirvch, un autro maître
distingué de VAlma Mater , M. te D* P«i!iier, a
ntontiré J'onportanoc du rôle du Bonifatiusuerein
pour Cexten-TOii «fe l'Œuite des JKs»w*as dniï-
ricures «fc fin Sui«sse. Le plaidoyer de M. PSler
BUra com—Ucu <x»ux de -.es a«r_t«atrs qui ne
r.'aâtawn, pas encore de la néecsisité d'inie pîus
gi-anxte coordination das eff__ dte tous les___

eura de cette «iwvTe «capitale entre tant
d'autres.

F. ioicH primaire* de i rJbonrj-
Demain, samedi, à . heures, examen dc la

classe frœbélienne, ancienne fabrique de drap,
(Sr Baptista). 

Anx Ghemln-i de fer électrlqnea
de la G r u y è r e

On nous écrii :
Le conseil d'administration des chemins «le

fcr électriques de la Gruyère vient de doter le
personnel de cette compagnie d'une nouvelle
échelle de traitement , qui aura un effet rétroactif
au 1er janvier 1929. Les -.'location extraordinai-
res dc renebérissement de la voo son. supprimées,
sauf les allocations de 1120 fr. par enfant et par
année, qui sont niainlcnues à titre prc*visoire.
Lcs salaire"j  des différentes catégories d'em-
ployés vont du minimum «le 2500 au maximum
dc 5540 fr. Lc traitement de «1020 ne pourra
d'aucune manière cire inférieur à celui de 1919.
Le personnel féminin sera rétribué pour chaque
cas par le comité de direction.

X.-accident tVantet tia Gérignox
On nous «Toimntitncqite fes résultats d'une

en*qu«Vte administrative qui a «été faille à la «suite
«le l'aochlcnt d'automobile survaiu ïl y] a <li_
joura sur 'lu route Iribowg.Buffc, au Gérignoz.
Il ressort <fc cette enquête «pie JVilat «fc Ja route
ne Dates, point à dlés'irer. Comme il n'y a pas «le
contour ù cet emfcoit, le brusque «jeart de O'auto-
inobSc a «lu être «provoqué par une <iéf<*ctuosit>j
du -sxj&Mit «le la voiture.

s" Vourst-t
La musique La Concordia jouera ice isoir,

veniiredi, sm Ca H-acc de 4a Samaritaiiiiie.
r 

SOCIÉTÉS DB raiBOURQ
Foolball-Club Fribourg. Athlétisme. — Cc

swir, <lasj 7 b. M, excrriccsl «fathlôliisniic. San
seulement les membres actifs, «mais tous les
membr-es et amis sent priés «le se trouver au
Parc des Sports.

Chœur mixte «îc Saint-Pierre. — Cc soir , ven-
àrodi, ù S h. M , nâpl_i_o_ générale.

CAI-ÏÎKUKIl-B
Samedi 20 juin

Salntl 3T.WS el FAIX, inur î .vrra '

C h anse* U vu» de la Bonno ie GaaèYt
» 25 juin

Demande offre
ParU 45 45 46 45
Londrea (livre _.) . . . . .  11 60 M —
tVtlemagne (muo) . . . .  14 62 15 6a
Italie (lire) 33 60 34 60
Autriche ,  (couronne) . . .  3 6H 4 31
Pngne (oooronne . . . .  12 86 13 65
New-York ( d o l l a r ) . . . .  6 38 B 58
Brazellea . 47 50 48 50
Madrid ( p e s e t a ) . . . . .  91 17 B2 27
Amsterdam (florin). . . .  196 80 197 80
Pétrocrad ( r o u b l e ) . . . .  8 — 9 _

8ïï_LB -TU HiSTBOlO-OaiQTri
Da 85 j u i n

9AMOUÈTXM

Juin 19J .0' 8H 28| 23, 24| 251 Jain
»».« |4 |- 1U.9
™>f l S- S- TM,.
«W ÉH . m III ». r Ë- «_,.

TEMPS PROBABLE
Zurich, 25 juin, midi.

CM variable. Températuro normale . Pa»
de pluies Importantes .

NOUVELLES DE LA DERNIERE HEURE
Encore le discours de H. Giolitti '

Home, 25» juin.
Hier j<*udi, à la Cbambre, M. Giolilti a dit

que le but pri nei pal auquel doit tendre la poli-
tnjuc étrangère est d'assuraîr «la paix 3a plus
complue au paj-s et à 4oute l'Europe -, c'est la
«xindilion inilispensable pour* fxjuvoir entre*
prendo-c à'ccuiTe dc la restauration de l'Italie ;
l'Italie doit garder Ira rapports 3a_ plus intane-s
«*t ies -plus parfaits avoç ses alliés et assodés
«te la guerre, mais «x*ux-d ne doivent pas ou-
Wier les sacr*irK:«*s énonnes <]u'elie a faits pour
la cnu«j« ronunune.

M. GiolHti a déclaré ensuite ejae, pour réali-
ser une pair •romp'lète, il faut établir des rap-
ports amicaux avec toua Ues autres peuples, y
compris le gouvernemenl Tusse.

An suijet «le «a politique intétsamre, le g«>u*
vernement se propose >de renorKcr au système
des discrets-lois.

M. G-iolitti déclare que .'Etat «loH garder
l'impartialité -la plus absolue à 5'égard àes as-
socialions de travailleurs-, mais toutes oes asso-
ciations doivent exti-cer iteur aictivilé dans le
cadre de la loi.

Lc gouvernement donnera le puis ample
dévdoppcment à l'idée coopérative. IL dotera
Ues provinC*es d'-une large autonomie. EUes eu-
jont le droil de rcfwenduni et d'initiative po-
pui_ire.

Quant à lï-nstrirotion publique, M. Giolitti a
annoncé qu 'on donnera un -grad dév_ oppcmci_
à l'enseignement professionel ct techniijue.

Le dis«x>urs de ftl . GtoiUlti a produit une
profonde impression sur -tous les groupes, y
compris les .socialistes, «jui ont été absolument
déconcertés de cc succès.

Home, 25 jain.
(Stefani.) — Dans l'ensemble, les journaux

approuvent îIîS déclarations do gouvernement
et rendent hommage à M. GioWti (jn 'Sk «iknent
s'être montré à 3a hameur de îa situation. Us
s'accordent à trouver son programme conforme
aux nécessités «le l'heure et destiné â rencontrer
dans îc pays un accueil favorable.

Le nouveau gouvernement allemand
« Berlin, 25 juin.

(Wol f f . )  — Alors que lc Lokal Anzeiger, la
Gazette de Voss et le Tageblatt considèrent
dès maintenant lc cabinet comme virtuellement
constitué, la Deutsche AUgemeine Zeitung dé-
clare que les efforts des partis en vue d'accé-
lérer sa formation n'ont donné jusqu'ici autun
résultat positif et nue les noms mis en avant
ne sont pas ceux qui correspondent à la réalité.

Les seuls points qu'il tient pour assurés à
l'heure actuelle seraient le maintien cn fonc-
tions «les ministres démocrates Koch et Gessler,
d'une part, et, d'autre part, l'appel dc Heintzo,
leader du parti populaire, allemand, au poste
de vicc-chancclior. M. Hcintzc prendrait en
mCrnc temps le, port _«u\Ue dc la justice.

l'our le reste, conclut cc journal , rien n'est
encore dôddô.

La navigation du Rhin
Strasbourg. 25 juin.

(Ilauas .) — La.vXMlféTcnoe dit Kll'm a termina;
sa ipcemiùrc session. Elle a tpréparé «tes travaux
irtlénk-uns «fc la prochaone sCSinoa «jui doit avoir
li«?u au mois d'octolire. < ".«intrainanent à ce «quo
disait une première «l»épi6«*_e, tes _él«égatii<>iis
n'ont pas été au nombre de six, mai.* de -cinq
Los «îétégirés de %a Suisse ont été à Strasbourg.
macis n'ont pas _égaî, Ks araôent pmésenté «m
projet smir la naùgation sur Se -Rhin de Slras-
liemrg à Bâle «roi -fu t mis ad ado. On 

_
p

__ 
ijue

la HkaXbude se contentera des trois -vo'rx que la
«xnrCéixîilee a iproposées au Oieu «le quatre. On
croit que te jurajet «le reiisam aj«e la «xarfércnro
«4e _M__-_ci thi 11 octohre 1S68 ipoonra être
dùtKUté déJ_.til__ent pendant la prochaine
- - -.-. r -  >]

Le nouveau président
de l'Etat de Wurtemberg

Stuttgart, 25 juin.
•A la séaiKoo de la Diète, te oiittiitre «ies <3u£tcs

Dr von Ilieber (démocraile) a été élu, par
52 voix, pmésWent de l'Etat \inirtembeTg«*ois
L'*,ini'ien pnéïiiilcnt dn la -Dnète a obteau 27 voix

Les iles Aland
-Londres, 25 juin.

L'agence Reut<*r dit que, à la d*emande du
gouvernement britannique, 'le conseil de «!a «So-
ciété des nations se réunira ik Loixtres le
9 «juillet pour examiner la «question des ilea
______ dans ilcsquélaies il exiite air» mouvvmeniI
en faveur «Je Ja réunion â J-. Suède.

En Irlande
Londonderry, 25 juin.

(Officiel.) — La silualion est .moins tendue
l'eu de fusillade après -minuit.

Dublin, 25 juin.
: (Haoas.) — La résistance «ks cheminots ir-
landais s'étend dans le pays.- 'Aucin, train n'a pu
quitter Limerick dans la journlée de lundi , parce
que ces trains transportaient «les agents dc po-
lice.

Les mômes «faits se reproduisent sur uiver*
¦points dc l'Irlande, «le -sorte qu'une petite parti»
du .sud-ouest dc rlr'andc se -trouve en CDJBIIII-
nications avec le reste du pays.

. - Londres, 25 juin.
(Haiiets.) — Oo mande cVAltterShot au Dailg

Telegraph :
Un batarllon cal parti -ce «matin pour l'Ir-

lande ; un-second partira demain, sanie'di, et
plusieurs autres prennent des dispositions en
vue «l'-un départ prochain.

Paris, 25 Jnin.
(Uuwas.) — Le correspond-nl du Petit Pari-

sien à Londres -signale que la confé-rence du

Labour Partg dc Scarborougb a discuté , hier
jeudi , la quarstion irtandaise.

M. «Sidney VV_fc , le théoricien xociali*>tc bien
coma, a iliposé une Ti'-solution demandant Vau-
lonomic absolue et inmiédiaic de l'Irlande, «sor
indépendance po_Uquc, le Terrait de l'armée an-
glaise d'ocupa—on, le rappel en Grande-Bretagix
cn congé d'ab-enec illimité «les fonctionnaires
du château de Dublin, <-t enfin la remise de l'ad-
m'aristration de l'Irlande aux leaders de la ma-
jorité du penple irlandais.

lAbrêa divers- «îiscouTs approuvant ou combaf-
tant cetle résolution, notamment un discours «le
ÎNL Thomas, secrélaire de l'L'aton d« cheminots,
qui a déclaré qu 'il n'y avait pas de vjîulion pos-
sible dans îa voie adoptée par les sinn-feiners,
l'assemblée n'en a p2s «moins volé la résolution
Wcbb, par 1,191.000 voix contre T-lô .OOO.

La conférence a également voté -ù l'unanimité
deux Tajsolutions revendiquant .pour les Inde»
et pour l'Egypte le droit, pour ces deux pays,
dc «se gouverner eux-aiêmei>.

L'n orateur «travailliste a -virement attaqué la
politique impérialisle de torà Carton et réclam*
ta démission do il. Montagu, «-jçrétaire pour
"Irl.-i-ni..

Les 'Alliés
contre les nationalistes turcs

Londres, 25 juin.
(llavas.) — l- 'Evening Setos pulfie une

dtpafche de Caoïnstantinopi."* datée du 21 juisi
«lisant qu'on vapeur a da*_-rqué nn déladiemcnt
«le tnoupes kémsitstes «Jaus to viDe de
ClKdanedje, située à Voueu »fc Oonstantmople,
STU- la côte nxirpÇerjne de Ca mer de ManiKwe
vt qu'un graDupe «Se fai__-c_es a été aperçu près
dTsmid par les aviateura français. De* navires
de guerre britanniques ont bombardé les kéma-
UatKS à une dbtanoc «le Imit -mdr.c et leur oai
infligé un châtiment sévère. 'Le bomal-ardemcnl
naval continut*. Dam lu né&cn des nrineH
<i J-.regu. ta Situation e ett* vèlaHSe par fe retrait
«tes troupMS -fran-çatses, à la sucte d'un cam-
pro*ms' *,_c. tae. fcrôiali-stes qui se sonl engagea
à ne pais porter obstaoîe an travaol «les FraïK^ûs
«lans C<-s anD-B,

Constaniinople, 2-3 juin.
(Havas.) — L'armée grearque qui a pris l'of-

fensive sur le front «le S-myrne aurait occupe
la <aipctaia!i«*a-ie du port de Smyrne et le Ix.timenl
«fcs postes ottotmames.

La hausse du taux d'escompte
Christiania, 25 juin.

'(Havas.) — «La Banque de Norvège porte son
taux descompte dc 6 à 7 */Q , à partir du
25 juin.

Les pillages en Allemagne
Crefeld, 25 jain.

¦ÎLWofff.) — On estime à plusieurs mitons
les daigftts commis lors des actes «le pillage. la
«awmnis'sion municipale des vivres a -_-dé
l'ac<piisi_on de gran<l<is «ruanlités de denrées
alimentaires «pi'cllc livrera à ia population au
pnix dc revient.

Slettin . 25 juin.
( W o l f f . )  — Cent cinquante à «kuxi cent»

cxtptaoitation-i sont, jusqu'à -présent, affectaies par
Ca grève des ouvriers agrieideis. Dans Ce «testrict
«îe KœsBn, cri signaSe >qu_<f_»a tentativ«_ de
piT-age.

Tremblement de terre en Italie
Ancônc , 25 juin.

Avant-hier, dans 'l'oprcs<nk_, un tremble-
ment de terre a-ssez violent a été ressenli dau,
loule la province.

Fin de la grève
des cheminots italiens

Milan , 25 'juin.
«L'AiMuitt, awionçsrA la Taptàse du travaîi pai:

les <
___

_M _ du a«éseau «Je Milan, «lit que ies

• FOnCE _̂ SANTÉ

y i G « 
^̂ Ĵ« £̂,

|VIN-eVIaU|
Par son heureuse composition te? r

i & QUINA , VIANDE
IACT0-PH0SPHATE de CHAUX

Wi est je plus puissant des fortifiants,
11 convient aux convalescents, vieillards,
femmes, enfants, et toutes personnes *§?¦' ¦- ;

d_ Jic _ tc5 et débiles.

fili VIi\L Frira, Ptf-, 3G, Place Bellecour. LYON . M
BL DANS TOUTES LES PHARMACIES DE SUISSE m

ilemiers ont Tomporté une victoire conJplite, rat
ils ont «jlriani l"élojgn«aiïent «k» sona-tbef «le
gare de Créjnone, Bcrgunzoni. 'Aucun»; repré^
salle rw sera «ew-rcéfl contre îes participant»
à ro grève'et ies sàliiire* «tes journées de grève
«ATont payéls _ répartis sur -cinq mois.

Le Seco/o oonteste {«s aâïnnalioîia <ie l'Aoantï
et dit que Jes «tfieminots n'ont pas ea Se moinir«
avantage, ear Ces tr_l«jments «fes joutswes «le
grève -amont retanuts sur les satsares, iqpMtti
sur «nnq mois. Le swus-clief «le ta gare <le Gre-
inone restera à son poste, fin e f f e t, .Ai.xxn-lanb
à -un t_égramme du préfet «le Crémone deman-
dant l'ébiignement «tu sous»<dief ai» n«_ns pour
la première jemmie .Je ta ropresc _3 travail, lai
direction «te 1 anxjndrsseiment -' de Milan s
diclairé ne pas pouvoir éloigner le SOUS-«_K_
une seufe mâetôée.

S TXISSE

' Une démission ""; • : r^t
Lugano, 25 jain * '¦

-Le «léputé s»oci_!isfe Xeîi a donné sa «Jcrnis-
sion, ù cause des witàrues qae l'organe du
parti lui a adressé i>r*ir «avoir voté avec les
conservateurs sur la loi d'impôt. '

Les coopératives ' '' ' 'T?^2
Lugano, 25 juin, -9

Aujourd'hui, vendredi , se réuni: à Lugano
îe congrès «tes sociétés •coopératives suissra. îl
y a 400 oongr<«sistes.

CHAMBRES FÉDÉRALES

Berne, 25 juin.
Au Conseil nalional, M. Knûscl (Luc^rne^

rapporte sur le projet d'aa-Aainisseiment de la
plaine, du Rhône , entre Sai'Jou et FuEy. La sn_ -
venUon de "00.000 ïr.  est voïée.

Le Conseil reprend ensuite le débat sur ia po-
lice «les étrangers. M. Willemin (Genève) criti-
que les formalilés eicessivM de l'office «ici
i-lrangers. M. Meyer-(Zurich) se prononce pour
I amendement de M. W alUiar. qui demande que
!e contrôle à la -frontière se fasse plus rapide-
ment et sans frais.

M. Gottrct (Genève) se déclare favorable ou
postulat qui demande la suppression de l'office
des étrangers, devenu souverainement impopu-
laire par son formalisme oulrancier. Prennenti
encore la parole : MM. Tschu_i et Choquard
(Berne).

I* Conseil des Etals liqu'ule le chapitre d*eï
finances ct douanes du rapport de neutralité.

•¦Le rapporteur, -M. Simon (Vaud), -«lit que le
produit de . l'impôt «sur les bénéfices île guerre
a attcinl , le 1er juin 1920, la somme de Glô mil-
lions 450,000 Ir.

La coinaûftsion estime que la période aies im-
pôts exc«q>tioor.e}9 sur Bes bénéfices «le guerre
est terminée et que le Conseil fédéral doit sou-
mettre un nouveau projet sur Ja question.

Le rapport «*st approuvé. , >
On passe il la question de la.re-vision des to«

rif s des CF .  F.
La commission unanime propose l'entrée en

matière et déclare l'imgcnce du projtt délajva-
tio.» des laies. E3e propose de meK-ne ccHw-ci
en vigueur le 1** août déjà, ati lien du 1er oc-
tohne.

MM. «le IMeuron (iN'cùchi,ti"lf et B__] Cnhuf
goviel demandent la «iause jx-férendarc.

LMM. «aJ'er (Scim-yiz), Keel (SaiJH-̂ >_j)' et
Ilaah, chef «lu Département des clie_isns de fer.
combaMent la 'clause rajfércndaire. M. Haali dit
que l'éiévation des taxes est une «Tu«*s*li«m de vio
ou «Je morl: pour .Se. C, F. F. 'Au vote, le projet
est accepté par 25 voit.



Maxtain. «Maria . Kathariner ,
Madomoiscilc -Hosel Kathariner,
Mademoiselle _rel_ Kathariner ,

ont la profonde douleur dc faire-part à leurs
an«is et connaissances de la perte cruelle qu'ils
viennent' île faire en îj personne-de
Monsieur le professeur

Docteur phil. et méd.
Louis KATHABINER

leur.très clier <*t regretté époux et père, décédé
sul>i!_iK*nt, il l'âge de 52 ans, muni dos secours
île.la-religion.

L'office d'enterrement au«ra lieu a l'église du
CoU«ig*?, le- saine<M._> coûtant , à _ l«*ur«.

Départ du domicile morluairc : Péroltes, Aca-
démie des sciences, ù 8 h. H .

Le pr«^n! .avi&iUart !icudekltre.ile/aiTe;Mçt.

.Nous avons l'honneur de faire part du décès
«le noire regretté collègue

I-onsieur le D phil. et méd.
i Louis KATHARINER

Professeur ordinaire dc , zoologie
¦à la faculté des Sciences

'- Lus-funérailles auront lieu le samedi, 26 juin,
Départ do . la maison mortuaire (faculté des

Bcidnces, à Pérolles), à 8 H heures. L '
_U nom de l'Université - :

->a_»--.i_c/e»r>
P.- Tuor.

t
Monsieur et Madame Jean Schacher et leurs

infants : M. Louis Schacher ; Mme Eugène
liaidy-Schacher et ses enfants ; Mme veuve
Emile Schacher et ses fils ; Mme veuve Jules
Schacher et sa fille ; Mme veuve Albert Scha-
cher et sa fiUe ; Mme et M. Ernest Murith-
Schaclier et leurs enfants ; les familles Quarte-
nouil , .Niquille, Sieber, Pythoud, Egger, De-
mierre, Koubaty, Rey, ainsi que les familles
parentes et alliées ont la profondo douleur de
faire part à leurs amis et connaissances de la
perte cruelle qu 'ils viennent de fairo en .la
¦lersûiine de

Madame veuve Louise SCHACHER
' . ' " née Grosset

leur tre*» ehèie mère, grand'mère, belle-mère,
arrièrc-grai.d'nière, tante, grande-tante ct cou-
sine décédéC i-près de longues souffrances et
munie ' de tons les secours de la religion , à
J'àge de 88 ans».

L'enterrement aura lieu à l'église du Col-
lège, le dimanche, 27 courant , à 2 h. %, et la
messe de Requiem le lendemain, lundi , à 8 h.

Domicile mortuaire : ruo de Romont, 9.
Le présont avis tient liou de lettre de faire

part. , '

Wf Grande Vente spéciale de
EBP-Wm ¦ 
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Nouvel arrivage de tous les articles de mercerie
Vu la quantité d'articles, il nous est impossible de les détailler tous. Ci-dessous un petit aperçu qui convaincra notre honorable clientèle

- de nos prix exceptionnellement bon marché. , , * - ... ,. . .. .„.. ,„ .

Boutons pre__âon._ m Fil a coudre _ETil étoile R < Imperdables «v
inrouillobles/noira et blancs, en trois grandeurs I pour la main et pour la machine noir et blanc, différentes grosseurs ' noires et blanches

IS cent , k doutais H K^.8« ceat. ¦ t5 cent, l'étoile . . .g  
r' -

 ̂
-~ ¦̂ - ¦

¦̂ '~-t^M

Elastique; Ë Boutons d'Irlande ¦„ , Boutons de naore n Articles D. M. Cà m;
avec ot sans boutonnières I Un assortiment complet en blanc, noir H 2 et 4 trous, en toutes grandeurs I Grand choit en lacets.'' ..fi], pour lingerie H

l.^^^ .y-t/C^.r--:̂  ^ 'V. ^:couleur j -**̂  » 
"̂  * - , J -.ï. '&&&>: CHOCS i ;: ^g '̂ ^.« A - ^gU  ̂ntésjf
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mmmm
demande plâtre d»ni
bonne famille 3s bouclier
Ïonr bien apprendre le
raoçsia et poor les tra-

vaux da ménage.
' Oflres, avec indication

ie gage, soos cWfliwi
P 5655 F m ¦ Pablicitas
S. A., Frlbonrc.

Lazikon m Msikpr. veik.
Ahnert, postl. Mei'iflgen.

Fille de cuisine
est demandée

ton» de «mita. &MS

BUFFET de la GARE
Tttboznt'

A VENDRE
pour canse de cessation de
commerce, on . onlilUg.
coolplet dè

coiffeuse
pour dames

•vee t se - iU<. t r  éleefrt-
<i i:<« ; le tout en ton état.

S'adresser a Pùhlieitas
S. Ar Bulle, a. P 1807 11-

Viande fraie-*_e cheval
¦ première jualitS

Boucherie cUevallne,
_o<U BES», rue det
Augustins, T t t fox t tg .

ïente mm
L'office des poursuites

da la Sarine fera vendr».
le inmtdl 26 j pln. à
11 h. du matin , à son
bureau : 2 hura-i' en
bon état et 1 coOret.

Monsieur el. Madame Jules Dui-ottciril et t f-ut»
enfauts .  si P-TN ;
' Madîmc .('-.Monsieur Dénervaiid-Ducotli-rJ, à
.FribouTag; .

Monsieur AJp li. «B-rugger et ses filles , il Fri-
bourg ; _ . .

3_M-i«ur ct Madame Albert lletrrog «t leur
fiUe; A Barcelone ; .'.¦- " » '

«Monsieur et Madame Jules Herzog et leurs -en-
fanls , à Manchester ;

Madame êl Monsieur Gernuia Blondel-Dueot-
terd. à Paris:

IJCS enfante de Ieu Ernest Monney, à Firihourg,
ltome, Manchester ;

Madame veuve Joséphine Mej-cr, â Lausanive ;
Madame veuve Fanny Bielmano-Meyer, à Fri-

bourg ;
Monsieur et Ma«ian»e HenriMeyer ct leurs en-

fanls, à I-aù-sanne : . . .
iMadame veuve Charles Meyer et ses enfanta,

à Faubourg, et les famf!J«*s alliées, ont la .douleur
de -faîrc part dè lo' mort " de
Madame venve Marie DDCOTTEBD

née Meyer
leur clière onère, grand-enère, liellc-imèTe, sceur,
bolle-s_ uir, lanle ct cousine, décédée le 23 j«in,
ft l'âge de 81 ans , à la suile, «Tune longue el
pénible maladie, munie de tous los secours de la
religion.

L'office d'enterrement aura liou cn l'église du
CoMcgc, samedi, 26 juin, à 8 h- 30,

Départ du convoi mortuaire à 8 h. 10 : «Café
du Simptaj. Champ des Cibles. , (

Cet a>"is tient'lieu de Jettros de faîrq pair j."

Slonsieur Xavier Clçrc, â Béguins ; If. cl
Mmo _ ntoino Monney, à Lausanno, ont la dou-
leur de faire , part à leurs parents, amis ct con-
naissances du décès de

Madame Louise C-.ERC-BtfGNON
survenu à Lausanne.

L'enterrement aura lieu à Villaraboud, ea-
medi, 20 juin

^ 
à 9 b. du upUHt... . ..,-«_», M».

Priez pour elle.

Monsieur Fritz Scheurer et ses enfanta :
Martin», Arnold, 3faric et Anna, il Lausanne, cl
les familles alliées ont la douleiir. ^e'faire part
du décès de

Madame Mathilde SCHEURER
née Siffert .

Icur clière épouse, mère, fille, sœur, .  belle-
sœur, (.mie et cousine, survenu le 24 juin ,
après une-longue et péniblo maladie, dans sa
3Smo année. '
L'enterrement aura lieu Siunedi, à. '4 h., m,

;'l.LiMlŜ l»J_i.._,.:r-r.,  *-_3 j 
¦.,:¦- ¦,.*,, l -,, _ .;«......-

Cet avis lient liou do lettre do fairo part .

La lanullc \ ineent Kessler, casernier, remer-
cie bien sincèrement tous ses parents, ainis et
connaissances, ainsi que la société ornitholo-
gique ot d'aviculture, pour toutes les marques
de sympathie qui lui ont étô témoignées à
l'occasion- du grand deuil <jui vient do la
frapper.

EXTRftORDINftlRE
Cordes

Un stock considérable provenant do
la marine anglaise sora vendu samedi
lo 26 juin , vis-à-vis du Gothard, à de*,
prix extraordinaires de bon marché.

' :ain'si ' que des Olets do marché ot des
I gamelles militaires. ¦¦ 5727

ParlamSme oocaBionirsèramisenvente ¦

: 100 douzaines Gaï1if16S |
i- fantaisio de montagne
:àèhb»w àtt 'çrk'dèT'r. ¦¦ et, I»"" I

Courons de drap
Maison Petite Blonde

Haldlmand, S, au /et
i l :  -¦¦•¦';¦ ; Fus _• mat-sln ! . .«.r . n . - -i .V.F

CE QU'ON Y T-BN»
Coupons de 3 m. 20 à 3 m. 50 de

magnifiques draps anglais et fran-
çais pour habits d' hommes.

OCOABIOH _U!i'Tiiit,*,'i:i,Li',

Prix:48.00 5fbM - 68.»
et une grande quantité de petits cou-
pons pour pantalons et pour habits
de garçons, depuis 8 fr. le coupon.

Voilà, pour quoi la vie devient moins
chère.

Auoun frais de magasin.
Envoi franco contre rembourse-

ment, r . .- . .;5?98.

^-.....-.¦l.gAgAglgAJ*^ +0+6+W+9

Fête cantonale fribonrgeoise
. de gymnastique-

OH ATEL-SAINT-DENIS
•IBS 26, 27 Bt 28 Juin 1920 .

800 gymnastes
Concours. acUstiques —:—¦ Luîtes

Nombreuses attractions j

GRAND' CHOIX de ré-julâteur.
montres

¦t -ijo-tern
PBIX

lit» '¦¦>' Iti'.iïST1I
f i t » -.-- 44.", i)tM|U

& ri;uatioa(

co__ïïoMl^H.Mi«
• rîÊDÉBAi. «5j*ny^ g^ei
de rr. IS à 40 ri»t<8niD_i_l

Aax bûcherons
On demaa.de . 12 lù-

cherbns poiir Importsnta
exp loitation en Kr*ncè, i,
prorlœit'1 de la f(ontiùre
suisse. Travail _ commen-
cer to»< do sallo-

S'adresser i Jnles 81-
monil S. A., VAbbaje
(Vallée 'de Joos). •

O.- DEBANDE

boDoeàtO Qtf-ire
personne de conli-nce con-
naiisant la enisine ponr le
ménage soigné d'one dame
sente.'

S'adresser i W" venve
Paul BlaaepatB, U
Cottage, Gambach,'"M»
L-imt-/.- ' 5801-859

POUF la saison d'été
OB offre it loner ac

." ' l ' î  i .-L' ~:""'- :¦;:::! ¦'¦¦' do -4
chambres,"c«jisine ; le toul
bien ensoleillé.

S'adresser : Bioehler,
Salut-Onrs (canton dé
Friboor _).

LAVAUX
Environ TOGO litres , !•'

choix, 1919 ; Bpesses-Dé-
r. -.l, --.- , ft Tendre.

S'adr. : «C Hernie**-,
Cossonay. 5S0I ¦

AUTOMOBILE
A eolevar tout de suite ,

ponr cause de départ, voi-
ture ' »1 Cbarron », 2 places ,
ptt__" 'ê—t. ' Prix avan-
tageux. . S800

S'adresser scus O. F.
n: * - la. A Orell Foaali ,
t' niiii i-it- 1. Neneblllel.

Menuisier
Un .bon ouvrier .menui-

sier connaissant le métier
â' fond et qui , au besoin ,
pourrait remplacer le pa-
tron , serait engagé . par
atelier de mennt.erle
inécanlqno.'
i Bon salaire ct place
stable pour .ouvrier capa-
bleret sérieux. 5810

George» 'Canton, &
Nalat-Imier.

Meubles
A VENDRE

ne' dn Temple 15,
H»«éts_e-> - 4 4 ¦ ~- ¦ -

A VENDRE
la maison m 228, Plan-
che Supérieure.

Prix ! Fr. 8.000.—
S'adresser à la Librairie

P ython-Page , rats de
Lansanne. 00. 53C5

_______»__JI_»_J.- *_Mn»-imT-»»_.-«cg

Parlons peu
mais parlons bien 1

Inutile
de faire de grandes phrases H

car chacun lé sait, que ffl
pour être bien habillé B

et à bon marché ,
il faut s'adresser uniquement'¦

- . . - .CHEZ, , . .. - - ¦

Krœner-Naphtal yJ
FRIBOURG

34, Avenue de la Gare, 3-i
(à côté ie l'Hôtel Terminus)

Hi Nos prix con i .ns  cr. . • '< f
, vêtements pour Messieurs H
85, 95, IOO i 125, 150, I7S f P. S

_________________________________

w AVIS •»¦
11 est, porté à la connaissance du pablio qua

pendant les travaux dc réparation au pont sur la
Sonnaz(surla route communale, Corminbœùf-Cliê-
sopelloz) la circulation avec véhiculés lourds y ost
interdite. • - 5811 '

LE CONSEIL COMMUNAL.

La fièvre aphteuse
- a éclaté à Montagoya|a-Vlll..

Le passage do la route do Mont-gny**la*VUIe
à Ponthaux eat

INTERDIT
Par ordre du eonseil communal dc Pontliaux. .

_•* AVIS -•¦
La viande aphteuse se vend dorénavant "% la

Petite Boucherie tous les jours ; lo matin,
dé 7 heures à midi, et l'après-midi de 2 heures
à 7 heures. Lo vendiedi et le samedi, l'après mi-
di seulement, de 2 henreB à 7 heures.
Oo vend également à bon marché de lu dépouille

telle que : foie, rognons, cœurs, etc. 5820


